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Par M. Hayar :—
Q. Quelles Hoiit losdiinonMions do l'écluse ?—200 pieds do lon<rueur et 40 de hau-

teur. La longueur du n'Houu est de 800 pieds, avec une piofbndeui' de 40 jiieds.

Il y aura 5^ pieds d'eau a l'eau la plus basse. Les barges ne tirent que 5 pieds

lorsqu'elles sont chargées. Nous nous sommes renseignés auprès des plus vieux

résidents do l'endroit sur le niveau le plus bas delà rivière, mais l'eau n'a jamais

baissé, à ma connaissance, au point qu'ils nous ont indiqué. Je ne suppose pas que
nous n'auronsjamais moins do 7 pieds de profondeur, excepté s'il arrivait jamais une
année exceptionnelle.

Par le président :
—

Q. Quelle est la largeur moyenne de la rivière La Pluie?—Un quai't de mille

A quelques endroits, elle atliîint un demi-mille. Sa profondeur varie do !) à 20 pieds.

Par M. White ( lienfrcw) :—
Q. Y at-il beaucoup de courant?—Non, il n'ost pas très rapide.

Par M. Jlagar :—
Q. Les côt<'s Hont-ellcs élevées?—En général, non ; toutefois elles le isont à cer-

tains endioit>.

Par M. T/tûvi]JSon {Cariboo) :

Q. En suppo.'-aiil (pie cclUs j'OU(e sei'ait ouverte, ponsez-%ous qu'elle t>rrrira des

facilités au i)ublic du Minnesota de venir s'établir dans ce pay^?—CîerLaines gens

peuvent protitcr de cette voie pour se rendre dans le Minnesota et y rester. On ne

«aurait em])ècher la population do 8o porter sur la frontière américaine, si elle le juge

à propos.

Par le président :

il. C'est un gi'and point, n est-ce pas, pour les colons du Manitoba et K.éwatin, de

voir le bois expédié du Minnesota, dans leur direction?—Certainement. J'ai pu
voir déjà un gi'and nombre de commerçants de bois dans ce teriiloire. Il a même
été question de construire un chemin do fer jusqu'à la rivière La Pluie pour aller l'y

chercher.

Par M. Thom2)Son {Caribou) :—

Q. Si la route est complétée, no va-t-il pas s'établir une concurrence, où nous

aurons tout à y perdre ?—Je ne le crois pas. Cela aurait pour effet do faire baisser

les prix sur le bois que nous achctona actueliemont du Minnesota.

Par le jjrésident :—
Q. Eu égard à l'augmentation rapide dans le nombre des immigrants qui vont

s'établir dans la province do Manitoba et dans le Nord-Ouest, ne pensez-vous pas

qu'il est à désirer de laisser les deux routes ouvertes ?—Je crois que si cette ligne

était terminée maintenant, le ti'atic entre nous et ces deux endroits se ferait sans

discontinuer ; mais i'achèvomert du chemin de fer aurait pour effet de retenir cette

partie du pays en arrière, au lieu de la faire progresser.

Par M. McNab :—
Q. Combien iaut-il <!o temps pour exécuter les améliorations que vous nous avez

décî'itcs ?—Elles seront terminées dans l'année pendant laquelle elles auront été

commencées.
Q. Alors lo cliemin de fer Korait fini jusqu'au lac des Bois, dans lo même temps

que vos amélioration» ho trouveraient faites ?—Oui ;
mais nous pourrions alors

coîïimsncer par ejios.

Q. Avant que les communications par chemin de fer jusqu'au Portage du Eat
fussent établies ?—Oui, sans aucune difficulté.
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